
Maraude du 6 janvier 2021 

 

Maraude faite par Bertrand et Edouard. 

Nous partons à 19h30 pour éviter d'aller à la rencontre de trop de personnes endormies. 

 Début de la tournée par la rue de Passy : 

Elie - rue de Passy en face du marché : 

Il est Bulgare en France depuis 15 ans, sa famille vit à Valence en Espagne. Il n’a rien voulu ; 

il est vrai qu’il était en train de dîner et qu’il avait devant lui de nombreuses victuailles… 

Mohamed (ou Eliesse  -dit le Marseillais) et Ernest - rue de l’Annonciation : 

Ils ont accepté avec joie notre soupe de légumes  et étaient manifestement ravis d’échanger 

avec nous sur la vie, le coronavirus et les contrôles de police qu’ils subissent, cependant peu 

nombreux, pendant le couvre-feu. Mohamed dit jouer régulièrement aux échecs avec Ernest, 

et les parties seraient serrées ! 

Théo et Slavek - rue Scheffer : 

Ils avaient dîné. Nous leur leur avons donné à chacun une paire de chaussettes (qui 

proviennent du placard de la paroisse). Les problèmes de papiers de Théo vont piano-piano, 

mais il est aidé par une association et une assistante sociale. Théo souhaiterait une paire de 

baskets taille 44. 

Palais de Tokyo et Musée Guimet : 

Des affaires au Palais de Tokyo, à gauche en descendant, mais personne. 

Des travaux sur les bouches d'aération en face du musée Guimet empêchent toute installation. 

Paul et Maria avenue Victor Hugo : 

De retour de Roumanie depuis trois semaines. Ils ont pris tout ce qu’on leur a offert potage, 

fruits,... ainsi que des vêtements. Paul voudrait un manteau chaud taille XL et des gants pour 

l’hiver. Paul nous indique que Moussa est en face. Moussa était caché derrière des scooters et 

nous ne l'avions pas vu ! 

Moussa de l’autre coté de l’Avenue : 

il était « très fatigué » mais a accepté un grand verre de soupe, des bananes et des oeufs… 

Gigi et Ireniel rue Magdebourg : 

Nous avons enfin rencontré devant Barnes, rue Magdebourg, deux Roumains : Gigi et Ireniel, 

a qui nous avons pratiquement donné le reste du coffre (sac de couchage, savons...). 



Gigi n’était pas très causant ; il était également « fatigué » mais a bu avec appétit sa soupe 

entre 2 lampées de vin blanc et une canette de bière… Ireniel lui était très enclin à parler et 

nous ravis de l’écouter. Il était intarissable : la France ses grèves et ses manifestations, la 

politique, la corruption partout, Macron et le coronavirus… Il nous a également raconté sa vie 

antérieure du côté de Nantes. Il était assez content d’avoir un public mais nous n’avons pas 

tout compris… 

Ne voyant plus personne aux alentours nous avons confié tous nos amis rencontrés et ceux 

que nous n’avons pas trouvés à la Vierge Marie… 

 

 


